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“Profession de foi”

« Pour vous le faire connaître »
’est  une  étape  importante  dans  votre  vie  humaine  et
votre vie chrétienne que cette célébration de la “Profes-
sion de foi”. On pourrait penser que c’est un point final

après quatre années de catéchisme qui ont été rendues un peu
périlleuses par un virus venu perturber les habitudes… Mais
cette étape peut devenir aussi un tremplin, une sorte d’encou-
ragement à poursuivre la route. Jésus semble le suggérer à ses
disciples à la veille de sa Passion et de sa mort :  « J’ai encore
beaucoup de choses à vous dire, mais pour l’instant, vous ne
pouvez pas les porter. Quand il viendra, lui, l’Esprit de vérité,
il vous conduira vers la vérité tout entière. » En d’autres ter-
mes, nous n’en finissons jamais d’apprendre tout au long de
notre  vie.  C’est  parfois  réjouissant  et  parfois  un  peu  moins.
L’important est moins d’apprendre que de parvenir à « connaî-
tre », ce verbe que Jésus utilise trois fois dans ce message qu’il
adresse à ses disciples.  « Connaître » Jésus, c’est ce que nous
apprenons tout au long de notre vie. Ceci veut dire que nous
acceptons de fournir cet effort et que nous y sommes soutenus
non seulement par l’Esprit qui nous est donné, mais aussi en
nous y aidant les uns les autres. Ce qu’on appelle l’Église, c’est
bien ce rassemblement qui nous permet de nous aider à décou-
vrir toujours davantage en prenant appui les uns sur les autres.
C’est  ce que nous apprenons au catéchisme, entre autres.  Et
chacun(e)  de  nous  est  irremplaçable  dans  cet  apprentissage
permanent.
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Il nous faut entendre des paroles d’encouragement, com-
me celles que l’apôtre Paul adresse aux premiers chrétiens de
Rome :  « Nous mettons notre fierté dans l’espérance d’avoir
part à la gloire de Dieu », mais plus encore  « nous mettons
notre  fierté  dans la détresse  elle-même,  puisque la détresse
produit  la  persévérance ;  la  persévérance  produit  la  vertu
éprouvée ;  la  vertu éprouvée produit  l’espérance ;  et  l’espé-
rance ne trompe pas, puisque l’amour de Dieu a été répandu

dans  nos  cœurs  par  l’Esprit  Saint  qui  nous  a  été  donné. »
Nous  pouvons  recueillir  ce  message  d’encouragement  pour
nous accompagner sur notre route, nous en avons bien besoin.
Car croire en Jésus Christ, c’est une sorte de “travail” à plein
temps, qu’il faut accomplir chaque jour, non seulement dans de
grandes  occasions  comme  celle  d’aujourd’hui,  mais  aussi  au
jour le jour, quelles que soient nos joies ou nos peines. C’est
d’ailleurs bien pour cela que nous avons besoin du soutien des
uns comme des autres. Ce “travail” à plein temps consiste aussi
à nous rendre capables de devenir non seulement les disciples
mais aussi les témoins de Jésus auprès de tous ceux et celles
que nous rencontrons ou que nous côtoyons : c’est notre mis-
sion de chrétiens, cette mission que Jésus confie à ses disciples,
à ceux qui cherchent sans cesse à mieux le « connaître ».

Aujourd’hui, l’Église célèbre « la Sainte Trinité », un mot
un peu barbare qui veut résumer d’un trait ce profond mystère
d’un Dieu unique qui est pourtant formé de trois personnes : le
Père et le Fils et le Saint-Esprit. C’est une chance de pouvoir
célébrer la “Profession de foi” dans le cadre de cette grande fête
chrétienne. Au cœur même de ces trois personnes, il y a comme
un grand “feu” : celui de l’amour qui unit le Père, le Fils et le
Saint-Esprit et qui déborde jusqu’à nous. Au cas où il en serait
besoin,  il  faut  sans  doute  nous rappeler  sans  cesse  les  deux
grands commandements que Jésus rappelle :  « Tu aimeras le
Seigneur ton Dieu de tout ton cœur, de toute ton âme, de toute
ton  intelligence  et  de  toute  ta  force ;  et  tu  aimeras  ton
prochain  comme  toi-même. » Que  ce  commandement  de
l’amour reste gravé en profondeur dans notre cœur et nous fas-
se vivre chaque jour, à la mesure de nos propres moyens, ce
Mystère du Dieu qui  nous promet d’habiter chez nous,  mais
aussi en nous, en chacun d’entre nous, pour que nous puissions
“respirer” en quelque sorte cet amour qu’il  ne cesse de nous
donner de manière tout à fait gratuite et sans compter. Voilà ce
qui nous permet de devenir ses témoins, de le  « connaître »
toujours davantage. Voilà ce qui fait de nous des chrétiens véri-
tables, capables de devenir les témoins intrépides d’une aven-
ture qui nous dépasse beaucoup.


